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Et 1 on dit que cette nuit deux âmes quittèrent 

que deux voix de plus rhautèrent dans les deux,
“ ( ilr un I”l,re ,lims vallée vit deux ombres qui s'envolaient 

au-dessus du hameau, tandis que la neige tombait et que le vent gé- 
nussait dans les branches des grand arbres.”

il
1 !!i

la terre et
■ ! ■
Il
1s

1
i ■

!

VN CIERGE A I.A VIERGE. l!

1 K1. ilieux 
peine dans un 
par au. Ils

pauvres vieillards, le mari et la femme, vivaient à grande 
misérable petit galetas, qu’ils payaient vingt francs 

se couchaient bien souvent sans souper, et souvent 
aussi, ces jours-lit, leur déjeuner avait consisté en quelques ermites 
'hues, détrempées dans de l ean.

Ils n’osaient j.as faire «nnnaitre leur pauvreté. Ils avaient été 
a leur aise autrefois, l'eu i, ,1e,,, ils avaient tout vendu. En jour 
celait le samedi, ils se trouvèrent sans un sou,sans pain,sans aucune’ 
nourriture.
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La femme était impotente, le mari malade et oblige de garder

h'lit. La journée se jiassa dans l’angoisse, et la nuit survint
•pi ils missent rien mangé.

Ils pleuraient et priaient. La journée du dimanche fut 
plus ait mise. Le soir, le besoin fu sortir de chez elle la
percluse. Mais la 1.... te l'arrêta, 1,10111,1 il fallut demander, et elle
-wmt dans sa chambre, plus épuisée et plus découragée qu’anpani- 
v""t. 11 y avait quarante-hi.it heures qu’ils n'avaient rien pris. La
sueur ruisselait sur leurs visages hâves et pâles.

Nous allons mourir, ma pauvre femme ! Dieu nous abandonne:
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:llLa pauvre vieille ne répondait pas. Quelque temps après, ce
pendant, elle relève la tête, et, comme frappée ,l'une inspi.ation 
'Ulule .— Mon ami, s’écrie-t-elle, invoquons la sainte Vierge, elleest 
I . consolatrice des affligés et le refuge de ceux qui souffrent, ("est 

Me qui nous
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üliens, ajoute-t-elle, ilsauvera...
"mge dans le tiroir, faisons-le brûler devant 
vii ndra à notre secours.

me leste un petit 
son image : Marie
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Les deux infortunés, ranimés par ce dernier espoir, se lèvent 
peine, et, au milieu des ténèbres, ils trouvent le cierge, l’allu- 

1,1 vllt el ,e P,!"-'cnt devant une petite statue «le la Sainte Vierge. Ils
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